Saint-Boniface, Manitoba, 19 Juillet 1899. 
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Les ‘PILULES CARDINALES 
DU DR ED. MORIN 


OPLIEENT DES PRODIGES 


Monsieur L. ROBERGE de St-Romuald, 
Guéri de Dvspepsie, Failesse nerveuse et Anémie 
Par l'action salutaire de ces PILULES Remar- 


quables. 


Monsieur LL Bobrge, de SERomuald, a soutFart dr longuss années de dyspeñsie, 
faibles e nerveuse el anime, Son cas etait désespere, av nt emolose tous les remè les 
connus, applicabhies à ses maux, sans améliorations notables, 


Soa estomac n'accusait jamus Pi moindre Faim. Le peu qu'il mangoait, à contre 
cœar, digerait tes mal. De 1 tout be système souffrait de graves desordres. Les 
nerfs cesreasort- naturels le la vie, foncuonainentirregulierement, La: Sang etait vicie 


el appauv LE 


En depit de son etat miserable de santé, M. Roberge étail loujours resté courageux, 
cherchant sans cesse 4 trouver le remède à ses maux. 

Un jour it l'annonce des # PILELES CHRDINALEE." M la lut avec attention, se 
disant: “Ces l cks guerssont beaucoup de monde, elles pourraient peut tère avoir 
un bon mullal sur mon  Nijallus des essayer? D'un autre côte, en avait tant pris 
d'autres, sans succes, quil negagea d'en faire venir. Fualement, il en eut une boîte et 
ommençt à hdre, | 

Après quelques semaines d'usage de ce remédejincom arable, M, Roberge ee res. 


sentit un granit soulagement, 


Ses adress devenaient plus claires, Le besoin de manger s: faisait sentir, la digestion 


la digestion  allut bien, les nerfs prenaient de la force, le sang eirculait 
avec plus de chaleur, tout le systéme s'ameliorain d'uns manière sensible el remarqua- 
ble. * 


M. Roberge continua à prendre les # Pisties CanDiNaLes et aujourd'hui 3e 


très bien Essas: les donc pour vous-meéime. 


Se Vendent Partout 


port 


Nous Venons 
De Recevoir 


De Chemnitz, Saxe, les Tricots Heidelman. 


Sous-Vetements. 


Chemises, beau style, faites du meilleur Coton Egyptien 


Maco : aussi Mérinos Blancs, Première Qualité, Frais, Du- 
rables et Élégants: -réunit toutes les Qualités pour lhy- 
wione, Beau Stock de Pas Noirs, en Coton, venant du 


meme Manufacturier :--124e, à 76e. La paire. Réellement 


de Belles Marchandises. 


N.B.— Nous avons encore des habits (devants cassés), noirs, bruns 
et bleus. Valent plus qu: l'argent donne. 


D. W. FLEURY: 


Vis-à-vis l'Hotel Brunswick. 564, RUE MAIN. 


WINNIPEG-: 


cowtrE LA. CONSTIP4 


EMBARRAS GASTRIQUE — MIGRAINE 
LS CONGESTIONS, etc. 


V*. PURGATIFS, DÉPURATIFS 


ANTISÉPTIQUES 


* 

* EXIQGER ll: VÉRITABLES 

s vec l'Étiquette ci-jointe en 4 couleurs 

# tie NOM 40 DOCTEUR FRANCK 

1'501a1/2B'°(50 grains); 3'laB*°(105grains). 

suis”. Notice dans chaque Bolte LA 
Paris, Ph'LEROY,9,Rue de Cléry &T TOUTES PHARMACISS. 
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Les Experts... 


nourriture , 118 


LE CHEMIN DE 


RENERX PAC 


FER 


beaucoup le sucre comme 


disent que ce n'est 
pas le sucre qui gâte les dents el 
l'estomac, mais l'acide des fruits qui 
parfois entrent dans la confection des 
bonbons ; 


les negres, dans les pays 


qui produisent le sucre, sucent la 


| canne à Sucre constamment et ils 


ont des dents magniliques, 


W. J. BOYD 


bonbons 


NI VOUS PROJETEZ 


Confectionne les avec des 


DE FAIRE UN + ou or el avec une garan- 
joyage dans ——— | 
Sud de la D : 
Californie, COUR À BOIS 


DE 


_ A. LEMAY, 


A Saint-Bonfface, 


L'Est du (Canada 
Ou n'importe 
Quelle direction 
Sud, Est 


ou Ouest, 


Adresiez-vous À 


|. Est maintenant pourvue de tout ce qu'il 
[faut pour construira une maison. Il vient 
Le recevoir 5 chars de bois de constraction 
Lde ère qualité:  Ichar de bardeau de 
leotre de la Colombie. Portes, chassis, per- 
siennes, etc, de toutes dimensions. Aussi: 


Boisde Chauffage 


Epinette rouge, Tremble sec, à meilleur 
marché que n'importe où ailleurs, 


votre 
Agent le plus proche | 
. | 
Du Northern Pacilic | 
Où écrivez : |N'oublisz pas que c'est la seule Cour a 
Vivez _. Bois tenue par un Canadien-Fran- 
| a Winnipeget St-Boniface. Je solli- 


H, SWINFORD, cite donc le Patronage de la Popula 


Agcnt Genéral, Winnipeg. tion F'rancaise. 
CHAS S FEI Je rembourserai le prix du péage de pont 
| | anx personnes qui sont obligées de 
GO AT, A St Paul traverser pour acheter leur bois chez 
| 
————————— . | ALPHONSE LEMAY, 


OFFICIAL CAR WARHORN'S GUIDE, 56  UMEAU, GUN DES RUES PAOVENCHER ET VACHE 


: JOURNAL HEBDOMADAIRE. 


JOSEPH BERNIER, Avocat, 


MALADIES NERVEUSES 


Epilepsie, Hystérie, Danse de Saint-Gu s 
Affections de la Moëlle épinière, Contsiate (62) 
Crises, Vertiges, Eblouissements, Fatigue [@) 

cérébrale ,Migraine,|nsomnie,Spermatorrhée à 
Guérison fréquente, Soulagement toujours certain V4 
< 


Fe SIROP s HENRY MURE 


. succès consacré par 20 années ee 
d'expérimentation dans les Hôpitaux de Paris. 
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CORRESPONDANCE 


Au ‘Manitoba?’ 


Monsieur le Directeur, 


Le 27 avril dernier, Je faisais 
paraître une correspondance dans 
la ‘‘ Presse ” de Montréal et dans 


Q $ . — 
done D re “ Courrier du Canada.” Depuis, 
Pont St-Bsprit (Gard). — Dans toutes Pharmacies. 57 lettres me sont arrivées, de- 
eh _ mandant des renseignements. 
Souvent une seule lettre renfer- 
A. J. E. DUBUC. mait les sentiments de plusieurs 
A OBL CO OMÉOR NOR familles. Je remercie MM. les ré- 
ne à # | dacteurs de Ia ‘ Presse ” et du 


ETC.. ETC, 
BLOC McINTYRE, 
Chambre 313. 
Winuipeg. 
Téléphone, 334. 


Theo. Bertrand, 


AVOCAT ET NOTAIRE, 
HOTEL -- DE -+- VILLE, 


SAINT-BONIFACE, = = MAN. 


FLETCHE ANDREWS 
BERNIER, 


ni ue À non 
Andrews, Andrews & Bernier 
AVOCATS. 
Bloc de la Banque d'Ottawa, 


No. 63, rue Principale, Winnipeg. 
Tel No, 427. B de P. No. 1289. 


Dr J. H. 0. LAMBERT, 


Gradué du Collège Victoria, de Mont- 
réal, et de l'Université de Manitoba: 
Médecin de —1a Maternité tenue par les Sœurs 
dela Miséri'orde,86t, Broadway, Winhipeg. 

Snit l'Hôpital de Saint- Boniface, 
Heures de bureau: 8à9h.a. m., 12à 2h,p. m., 
et6a 8h, p. m. Téléphone 1245 
Résidence Ka » Saint-fsoniface 


J. A. SEN EC A L. 


Entrepreneur-Architecte. 
g À construit les hôpitaux de StBoniface 
et d'Edinonton, l'église de SteAnne, le 
couvent de StJean-Baptüste, une partie du 
couvent des SS. de Jeésus-Marie, à Winni- 
peg,et construit actuellement le couvent 


LR 


de StBoniface, 
J. A; 
St- Boniface, - 


ALF. J,. ANDREWS. 
JosErH 


Dunoullin, 


Senecal, 
Manitoba. 


“ C’est vers l'an 1730," dit le Dr Ashe, 
‘que fat fabriquee pour la première fois la 
bière Porter, à londres," Ce nom fut 
donué au nouveau breuvage du nom 
Stalwart Porter, les principaux consom- 
mateurs d'alors qui se ressentirent  beau- 
coup des propriétés fortiliantes de cette 
bière, 


des 


Les noms de Porter ou Büiere orte 
sont synonymes. Nous desirons atli- 
rer votre allention sur cette bière faite 
de drèche pure (résidu de l'orge) et 
de houblon et très réconfortante pour 
les malades, à cause de sa saveur parti- 
culière. 

Par ses qualités toniques, rlle est 
azréable au pa ais blasé, 

Cette bivre donne l'appétit et régu- 

lanse le système. 

Bouteilles «le tout?s 

partir d'une demi-pinte. 


EDWARD L. DREWRY 


Manufacturier et Fmportateur. 


dimensions à 


* Courrier ” de m'avoir si géné- 
reusement prêté leur concours, 
car je dois ce résultat à leur 
bonne volonté. Ues lettres me 


sont venues des Etats-Unis, 
d'Ontario, du Nouveau Bruns- 


wick et de tous les coins de la 
province de Québec. 

Comme je ne veux que donner 
quelques conseils à ceux qui me 
les demandent; comme je n'ai 
guère le temps non plus de me 
livrer à la colonisation ; que du 
reste je veux et dois laisser cette 
importante mission a ceux qui 
en sont spécialement chargés, je 
voudrais aujourd'hui. tout en 
vous remerciant, me servir de 
votre journal pour répondre d'une 
manière générale aux nombreuses 
questious qui mont été faites 
depuis un mois. 

J'ai été d’abord étonné d'ap- 
prendre par ces lettres toutes les 
calomnies et les mensonges 
qu'on répand sur le compte de 
notre pays. Il faut que le Mani- 


toba soit d'un grand mérite, 
puisqu'on a recours aux men- 


songes, même les plus ridicules, 
et aux faux raisonnements pour 
le représenter sous un mauvais 
jour et empêcher ainsi nos Cana- 
diens de venir s'établir cnez 
nous. Réfutons d'abord ces men- 
songes et nous donnerons ensuite 
les informations demandées. 

On s'est informé s'il était 
vrai qu'il y avait ici des coups 
de vents tellement xwiolents et 
tellements fréquents qu'on ne 
pouvait pas y garder de maisons : 
s'il était vrai qu'il y avait des 
tempêtes en hiver tellement for- 
tes quelles cultivateurs étaient des 
trois ou quatres jours sans pou- 
voir aller soigner leurs bêtes aux 
étables Non ce n'est pas vrai; 
voilà cinq ans que j'habite Île 
Manitoba, et jamais je n'ai vu de 
semblables choses. Je n’ai jamais 
entendu dire non plus que la 
chose ait existé. Les tempêtes 
ici sont si peu nombreuses et de 
si peu d'importance que quel- 


quefois les bêtes hivernent 
dehors. L'hiver est générale- 


ment plus froid que dans la pro- 
vince de Québec, mais on y 
soutfre moins, car il plus sec. 
Tout la monde constate qu'un 


22 6.98 


Le Vin St Micholest recommandé par 


les plus éminents médecins : 


25.000 


plus ile 
attestent les gusri- 

Cest un Via 
reconstituant. 


certilieats 
sons qu'il à produites, 
Nutritif, 


c'est un tonique par excellener: 
il est indispen. 


febrilus et 
il con! 


vient à tous les iges, 


sable aux enfants qui sont d'une cons! 
tilution chétive, aux hommes qui ont 
le sang appauvri,aux vieillardedebiles 
aux femmes piles, 


En Vente Chez 


RICHARD & CIE. 


Marchands de Vins, 


Tel 133. 365 RUr MAIN. ‘VINNIPEG 


Successeur de H, L. Chabot) 
No. 254, RUE MAIN, 
WINNIPEG, MAN. 

Groceries, Provisions, 
Farine, Son, Gru, 
Vaisselle, 
A des prix defiant toute 


Compétition. 


—— 


Nous achetons tous les produits de la 
ferme au plus haut prix du marche, 


Au magasin de Saint-Boniface, vous 
trouverez: 


Grain. Farine, Son, Gru, 
Epiceries, lrovisions, Ke. 


A TRÈS BAS PRIX. 
GROS ET DÉTAIL 
1. J. COLL.IN. 


BY RAIL, 8:22 LAKE, WAGHORN'S GUIDE 


froid de 49 degrés fait moins 
souffrir ici qu'un de 20 degrés là- 
bas. Dans l’ouest lorsque le froid 
est grand, il ne vente pas, les 
‘ poudreries ” y sont donc très 
rares. Y  a-t-il dans tout un 
hiver au Manitoba cinq ou six 
gro:ses Journées de “ poudreries,” 
que c'est déjà extraordinaire. 

La neiwe au Manitoba tombe 
en quantité beaucoup moins 
grande que dans la Province de 

| Québec et elle part d'ordinaire à 
la fin de mars. Quand je suis 
parti pour la Province de Qué- 
bec, le 11 avril dernier, il y avait 
déjà plusieurs jours qu'on ne 
voyait plus de neige ici, et les 
semences tiraient à leur fin à 
Saint-Maurice quand elle ne fai- 
saient que de commencer à Qué- 
bec. 

C'est encore un mensonge que 
de dire que nous ne buvons que 
de l’eau mauvaise, corrompue. 
Partout où je suis allé j'ai trouvé 
de la bonne eau. Ici, à Naint- 
Maurice,on en a trouvé sur toutes 
les terres à une dizaine de pieds 
de profondeur tout au plus et elle 
ne le cède en rien à celle de la 
Province de Québec. 

Abordons un côté tres sérieux 
de la question. 

Pourquoi, nous objecte-t-on, ne 

as diriger tous les etlorts pour 
| faire coloniser les magnitiques 
forêts de la province de Québec ? 
Pourquoi envoyer nos Canadiens 
au Manitoba où ils seront écrasés 
sous le talon des Anglais et des 
autres colons étrangers ? Je J'ai 
| déjà dit : que l’on empêche l'émi- 
gration aux Etats-Unis et que l'on 
retienne nos Canadiens dans nos 
forèts et je me tais; et qu'on le 
| croit bien, tous ceux qui pré- 
| chent l'immigration manitobaine 
se tairont aussi; mais le fait est 
que la colonisation dans les ter- 
res à bois de la province de 
Québec est plus facile à faire 


Directeur. 


avec Ja plume et 

qu'avec les bras. 
J'ai vu les misères 

durent ces hommes de ja 


qu'en- 
forê!: 


la langue !dettes se procurer plus tôt les 


4 ms D MANI | 0B À 
dore insertion, pair ligne... 128 
Chaqueinserton su bsequente a. + 


animaux et les instruments ara- 
toires nécessaires. Trois ou qua- 
tre ans après ils ont pu, toujours 


et jai compris la portée et la sans s'endetter, se bâtir de belles 


justesse de ce paradoxe qui me 
fut dit un jour: ‘ défricher, faire 
de la terre neuve, c'est une beso- 
gne bonne pour lesautres”" Ily 
a cependant des foréts où le 
colon peut vivre heureux. nous 
assure-t-on. Je le crois: mal- 
heureusement ceux qui les pre- 
miers devraient le croire n'en 
croient rien; ils ne peuvent se 
faire à l'idée qu'une terre à bois 
soit meilleure qu'une autre terre 
à bois, et ils prennent quand 
même le chemin des Etats-Unis. 

Travaill:r à transporter nos 

Canadiens au Manitoba, c'est les 
faire écraser par les nations étran- 
geres, nous dit-on. Vous savez 
que la population ici est relati- 
vement petite en comparaison 
de ce qu'elle pourrait être  Or.si 
nousavionsunepartiecemillion de 
Canadiens français qui sont aux 
Etats-Unis et qui auraient sim- 
plement de la place ici, de quel 
coté serait la majorité ? Et si, au 
lieu de faire une guerre acharnée 
à l'immigration  manitobsaine 
comme on l'a fait jusqu'ici, on 
l'avait favorisée, qui sait si nos 
droits ne serait pas plus respectés 
qu'ils ne le sont. J’airai plus loin: 
si les amis de la bonne cause 
voulaient travailler chacun dans 
la mesure de ses forces à arrêter 
ce courant malheureux qui en- 
traine tous les ans les notres à 
l'étranger, qui sait si dans nn 
quart de siècle le Manitoba et le 
Nord-Ouest ne nous appartien- 
draient pas ? Nos ennemis redou- 
tent Jimmigration canadienne : 
que ne fait-on pas en effet pour 
l'empêcher et favoriser l'immigra- 
tion étrangère ? 

On tire à grand frais du fond 
de l'Euroge des peuplades dont 
on n'avait jamais entenda parler, 
et on laisse le colon canadien- 
français et catholique s'arranger 
comme il pourra. Ah! si les 
nôtres voulaient abandonner leur 
langue, renier leur foi, fouler aux 
pieds la religion de leurs pères, 
s'ils voulaient ‘‘s'anglilier et se 
protestantiser,” vous verriez l'ac- 
cueil chaleureux qui leur serait 
fait et comme seraient abon- 
dants les secours qu'ilsrecevraient 
pour venir peupler nos prairies. 

Nous pourrions donc dans un 
avenir prochain compter pour 
quelque chose dans ja balance de 
de la population ; nos ennemis 
l'ont coinpris, c'est évident pour 
tout œil observateur : beaucoup |: 
malheureusement ne le compren- 
nent pas. 

Non, il n'y a pas de protestants 
à Naiut-Maurice non plus que 
dans les colonies voisines de Saint- 
Raphaël et l’Alma; nous pou- 
vons si nous le voulons nous v 
fortifier, faire de cvs trois colonies 
naissantes trois forteresses catho- 
liques où nous serons chez nous, 
tranquilles et heureux. [ny a 
pas de protestants encore, mais 
il y en aura bientôt. Je l'ai déji 
dit; dans deux ans, il nv aura 
plus de terres disponibles. 

J'ai déjà traité la question du 
bois de chauffage et de construc- 
tion. Les colons jusqu'ici sont 
atlés gratuitement chercher leur 
bois de chauffage à vingt milles 
d'ici environ; les bons chemins 
de la paroisse leur font consi- 
dérer cela comme de peu d'im- 
portance. Du reste, les chars 
qui passeront bientot à nos por- 
tes nous le donneront à profu- 
sion pour la modique somime de 
$2 50 à $3.00 la corde. 

Le bois de construction n'est | 
pas d'un prix trop élevé non plus 
puisqu'il nous arrive à pleins 
chars des paroisses voisines: on 
le paie $20 à $29 le 1000 pieds | 
suivant la qualité. La planche! 
brute est nécessairement moins 
chère encore. | 

Un colon des environs de| 
Rimouski me demandait combien 
il en coûtait pour se bâtir un 
camp en bois rond de 20 pieds 
carrés. Je lui dirai que les plus 
pauvres et la plupart de ceux qui | 
ont commencé ont préféré se! 
bâtir une bonne chaumiere en 
tourbe, avec des murs de quatre ! 
à cinq pieds d'épaisseur qu'ils! 
ont lambrissés à l'intérieur de! 
planche ou de gros papier blanc. 
Ces bâtisses avaient un triple 
avantage ; elles ne coutaient 
qu'un peu de travail, elles étaient | 
tres chaudes en hiver et fraiches 
en été. 
dant que si l'on a agi ainsi, ce 
n'est pas à cause de la rareté ou 


de la cherté du bois, mais parce | lorsque vous aurez vu et constate 
Euigrer d'ail- 


qu'on voulait sans contracter de 


d'avoir nne bonne santé, d'aimer 


dépenses inutiles. 


Que ceux que je mentionnerai 
me 
ma correspondance tombe sous 
leurs veux, qu'il veuillent croire 
que leur exemple rendra service 


de la province de Québec et des 


SIX ANS : 
semer en 
il possède une terre qui lui donne 


de $4000, s'en réservant pour lui- 


et bonnes maisons. 

On m'a demandé le prix du 
lard, de la farine, etc. 

On le comprend, la farine est 
nécessairement bon marché, de 
méme que le lard et autres vian 
des, vu que l'engrais des animaux 
de boucherie ne coûte qu'un peu 
de soin. 

Le sol du Manitoba, et du 
Nord-Ouest en général, produit 
en abondance non seulemeut le 
blé, mais le foin, toutes sortes de 
grains et de légumes tels que 
patates, betteraves, choux 
oignons, etc, etc. Les gelées 
précoces sont rares aussi et moins 
à craindre que dans plusieurs 
endroits de la province de Qué 
bec 

Les chevaux et les bœufs de 
travail sont nécessairement chers 
dans nos contrées à cause des 
levées qu'on a faites l'année der- 
nière. À tous ceux qui vou- 
Iraient immigrer chez nous, ve- 
nant de la province de Québec, je 
conseillerais de se louer chacun un 
char de fret, ce qui ne coûterait 
que $72 et dans lequel ils pour- 
raient installer tout leur ménage, 
leurs animaux et eux-mêmes 
C'est un grand avantage, de sorte 
que je dirai à ceux qui voudront 
veuir ici de ne rien vendre de 
leur ménage saïs avoir consulté 
et pris la chose en considération. 

J'ai envoyé à tous ceux qui 
m'ont demandé des renseigne- 
ments, la brochure du Rev. P. 
Blais, coucernant les instruments 
aratoires, les récoltes, etc. 

Ni javais pu en oublier quel- 
ques uns ou que d’autres vou- 
lussent se la procurer, ils pour- 
ralent le faire en s'adressant au 
Rev. P. Blais. 

Plusieurs m'ont demandé : 
‘Avec un capital de $1000, de 
$200 ou moins encore, pourrais-Jje 
m'établir. 

J'ai dejà répondu à cette ques- 
tion. La première condition 
pour réussir an Manitoba, c'est 
le travail et de ne pas faire de 

Ce qu'il faut pour réussir au 
Manitoba ! 

Voulez-vous 


des exemples ? 


pardonne ma hardiesse ; si 


à une foulede leurs concitoyens 


États Unis 

Je montais dans les chars avec 
M. Charest de Fannvstelle, qui 
me disait avoir emprunté $17% 
pour venir au Manitoba, il y « 
il a loué une terre pour 
arrivant : aujourd'hui, 


une récolte de plus de 2000 mi- 
nots de grains par année: il a 
$668 à la banque d'Hochelaga. 
Un de ses voisins et son ami, 
M. Levasseur, possédait $17, ar- 
rivé à Fannystelle, il v a six ans: 
rl vient de vendre une propriété 


mée,ne une de $2000. 

Mentionnerai-je encore une 
fois le nom de M. 0. Cloutier de 
Saint-Félix qui arrivait son seul 
courage il y a dix-sept ans et qui 
vaut $410000 (quarante mille) au- 
jourd'hui. Pourtant cet homme 
a eu du malheur, ayant un jour 
perdu tout son avoir par l'incen- 
die. 

Que d'exemples encore on pour- 
rait citer, mais c'est assez. 
Or, puisqu'on a si bien réussi 
lorsqu'il a fallu louer et acheter 
des terres, pourquoi craindre l'in- 
succés, quand on les aura pour 
rien à Saint-Maurice ? 

Disons-le aussi : il y a moyen 
d'arriver ici avec un capital 
mème élevé et de réussir à Île 
gaspiller et devenir pauvre. La 
chose peut arriver ici comme ail- 
leurs et elle s'est vue. Et cela 
s'explique; ce sont surtout ceux- 
là qui, ayant honte de s'en re- 
tourner les mains vides, rougis- 
sant de leur paresse et de leur 
lächeté, voulant cacher souvent 
une vie de folles dépenses et de 
désordres, ce sont ceux-là surtout 


‘qui retournent là-bas pour dé- 


crier a calomiser le pays. 

Je ne vous demanderai pas, 
chers compatriotes de la province 
de Québec et des Etats-Unis, de 


Qu'on remarque cepen- | me croire sur parole, car, ce que 


vous avez su contre le Manitoba 
ne se dissipera absolument que 


| par vous-mêmes. 


‘ Nous 
des terres nouvelles il y a dix ans ; 
nous voudrions partir, la place 
n'a pas 
“ Depuis que la navigation est 
ouverte vingt-cinq familles sont 
parties d'ici pour les Etats-Unis ” 
ou bien encore : 
habitués à la misères, nous avons 
mangé du pain 
pr Pi 

un délégué, cotisez-vous, s'il le 
faut, 
voyage, et il viendra voir pour 
lai et pour vous. 
au Révérend Pere Blais qui est 
chargé de la colonisation et qui 
s'y dévoue si généreusement ; il 
pourra le faire conduire ici à bon 
marché 
vous serez reçus à 
et vons constaterez que 
pourrez acquérir encore une hon- 
nele aisance; que sl 
mangé du pain noir par le passé, 
vous pourrez a l'avenir en man- 
wer du blanc et en avoir en abon- 
dance 


vous Inquiete, vous 
fréinissant au jours malheureux 
où ils prendront 
chemin des Etats-Unis, venez et 
et établissez-les à vos côtés 


fois, d'écrire ou Rev. P. 


pas chargé de la 
mais 
de donner à tous ceux qui me le 
demanderont les renseignements 
que j'aurais pu oublier et qu'ils 


sez: Rev. Nap. 


No. 35. 


LE MANITOPA 


EST PUBLIÉ 
TOUS LES MERCREDIS; 
A SAINT-BONIFACE, MAN. 


a 


- Toutes communicatior s 


être actressées À 


4 d 
BERURBE & CIE, 
SAINT-Boniracx, MANITOBs 
CanaDa. 


S'il Fait Chaud 


Est très recherché, Nous avons ce 

qu'il vous faut dans ceite ligne-là, pour 

TERRASSE ou VERANDAH. 
Tabouret pliant, sivge en toile, 50c 
Chaises plantes, do 75c 
Chaises pliantes, de confort, $1.50 
Chaises rcuges pour terrasse, $8 00. 
Berceuse, $3 50: Causeuse, 85 00. 


Nos étés sont courtes, procurez-vous cela de suite 


NE 


WINNIPEG., 


leurs est une chose importante 
et qui demande de la réflexion. 


Oui, réfléchissez-v, c'est le 


moyen de ne pas avoir à regret- 
ter 


l'avenir. 
vous per- 


démarches à 
vos terres ne 


vos 
Mais si 


mettent plns de vivre et surtout 
d'assurer l'avenir de vos enfants, 
avant de vous en aller aux Etats- 
Unis, je vous demanderai de venir 
voir par vous-mêmes si jai bien 
raison. 
crains pas de l'assurer à l'avance 
vous direz vous-mêmes ce 
m'ont déjà dit 
que j'ai montés avec moi, il y a 
huit jours : 
de la beauté et des avantages de 
la prairie, je n'aurais pas cru que 
les terres fussent si belles.” 


Venez voir, et je ne 
que 
les trois colons 


‘ Vous nous parliez 


Vous m'écrivieZsur vos lettres : 
sommes arrivés ici, sur 


augmenté; ou bien: 


‘ Nous sommes 


noir, souvent 


bien choisissez-vous 


Eh 


pour payer ses frais de 


Adressez-vous 


Venez encore une fois, 
bras ouverts, 
vous 


vous avez 


enfants 
pensez en 


L'avenir de vos chers 


eux aussi Île 


Ne encore une 


Blais et 


manquez pas, 


de lui demander les moyens les 
moins dispendienx de venir 
Adressez: Rev. 1 Blais, O. MIT, 


coin des rues Naint-Jacques et 
Cathédrale, Montréal. 


Comme je l'ai dit, je ne suis 
colonisation, 
un plaisir 


je me ferai 


pourraient encore désirer. Adres- 
Poulin, Saint- 
Maurice, via Reston, Manitoba. 
incore une fois, M. le Rédac- 
teur, merci de votre indulgence 
et de votre bonté. 
Je m'inscris, 
Votre dévoué serviteur, 
NaP. POULIN, Ptre. 
» _ en 
EFFET UNIVERSEL 


A tous 
sou'ag! 


les âges, le BAUME 


et guerit sans effort, 


RHUMAL 


ERDUE, St-Norbert 

une jument grise 

ans . blessee à l'une des potles de derrière 

Celui qui l'aurait troui#e ou la trouvera : st 

prié de la ramener à Manrtis Kib/iknktnz, 
St-Norbert 12 


vendredi dernir, 
Lenviron 10 


igée 


ERDUE:—A Loreite, depuis tros se- 
maines, une jutpent âgée de dix ans, 
sous poil gnis-cenidre, avec un (|) sur une 
des deux épaules, f-rrées des patte le 
devant seulement, la gauche, le 
dos legerement CHI x 
de $5 00 à celui qui lat 
donuera des nouvelles à 
ANDRE PARENT 
Lorette 


crinicre à 
Une recomiense 


ithenera ou qui en 


Mau 
34-35 
VENDRE : Une faucheuse et rateau 
eu bon ordre. S'adresser à 
ALDERIC MARION 


34236 


s concernant le 
journal ou l'imprimerie, le paiement ‘deg 
abonnements ou pour in pressions, devrons 


Alanitoba. 


Morcrodi. 19 Juillet 1899 


POOUTROUOT 


Quelqu'un nous écrit et nous 


demande 

Pourquoi étes-vous contre M. 
Cireenw a \ 

Nous somimes contre M. Green- 
Way pour entre autres raisons, les 
suivantes 

Parce qu'il a violé ses proines- 
ses à notre égard : 

Parce qu'il a détruit les écoles 
catholiques ; 

Parce qu il a chassé la langue 


française de la vie officielle, et 
qu'il la place à un rang interieur 


dans l'enseignement: 


Parce qu'il a déclaré publi- 
quement au cours des derniers 
mois qu'il n'avait aucunement 


l'intention de nous réintégrer 

dans nos droits et dans nos biens 

spolies : 
Parce qu'il 


tice a notre égard, que cette Iin- 


commis l'injus- 


justice continue d'exister et que 
M. Greenway n'a, dans aucune 
circonstance publique, manifesté 
l'intention de la réparer : 

Parceque M. Greenway est un 
oppresseur, l'oppresseur de la 
conscience, l'oppresseur de la 
liberté, l'oppressenr des 
acquis et de la fierté d'un peu- 
ple ; 

Parce qu'il est l'oppresseur 
d'hier et d'aujourd'hui: 

Parce que le premier devoir et 


droits 


premier besoin est de se débar- 
rasser de l'oppresseur du mo- 


ment, de l'oppresseur actuel et 
certain. 

À chaque jour suflit sa peine. 

Ni demain nous devions avoir 
en face un autre oppressenr, ce 
sera le temps de le traiter selon 
qu'il le méritera 

Nous avons assez à combattre 
les maux actuels sans nous épui- 
éoictter 
combattre les maux 


tiques de l'avenir. 


ser, sans nos forces à 


probléma- 


Que dirait-on d'une armée qui, 
ennemi 
brülant 


se trouvant en face d'un 


dévastant le sol natal et 


les foyers, passerait outre, lui 
laissant le champ libre, pour 
courir à la frontiere sous le pré- 


texte, où même sous la crainte 
qu'un autre ennemi pourrait bien 
a son tour envahir la patrie ? 

Ce serait une folie assimilable 
a un crine de haute-trahison. 

C'est pourtant ce que certains, 
parmi 
faire. 


nous, nous engagent à 
C’est, pour le moins, une con- 


duite bien irréfléchie 


M. Greenway nons broie au- 
jourd'hui la poitrine de son 
talon. 

La douleur et le bon sens 


nous disent qu'il faut d'abord 

nous débarrasser de lui en le ren- 
versant. 

Niunautre arrive apres, qui 

veuille faire le meme jeu, ce sera 

le temps alors de lui faire la 

guerre. 

: (te à _ 

LA FIN D'UN REGNE TYIAN- 
NIQUE, 

vient de 

la Chambre un bill des- 


remanier 


M. Greenway sou- 
mettre à 
tiné à la carte électo- 
rale de Ja province. 

seulement il va 


dans la plupart de ses 


Sentant que 
ôtre battu 
candidats, 
lui-meme est perdu 
Mountain, il 
‘gerrymander” 


non 


inais que 


dans son conte, 


fait un dégoutant 


Au- 


tant 1l ainoindrira les forces con- 


de cette division électorale 


un endroit, au- 
rentorcira 


servatrices dans 


tant 11 jes dans les 
comtés voisins. 
acte de M. Green- 


Way montre sa peur 


Ce dernier 
Ia raison: 
le jour où il lancera sa proclama- 
tion appelant le peuple aux urnes 
électorales, les jours de son regne 
Que les 
Canadiens-français de la province 


néfaste seront comptés. 


Jeter 
(Green way et ce 


contribuent à 
bord M. 
peut lui rester de partisans, 


mu —— 2 + De D——-- -— 


GOUVERNEMENT PERSECUTEUR 


par-dessus 
qui 


L'autre jour, a la Législature, 
M. Paré a présenté deux amen- 
dements, l’un à l'acte des Ecoles 
Pabliques et l'autre à  l'Acte 
Municipal, à l'effet de permettre 
d'exempter des taxes, en certains 
eas, et pour une période n’excédant 


les maisons d'édu- 


pas trois ans, 
cation düument incorporées. 
Ces mesures auraient eu des 


avantages sérieux pour la mino- 


rité ; sur l'avis de M. Cameron, 


oouvernement 
rejetées | 


membre du 


Crreenway, elles ont été 


par la Chambre. 
Nous voudrions bien savoir si 
ce sont là des preuves indénia- | 
bles de bonne volonté à l'égard | 
des catholiques du Manitoba ' 
M. Cameron, au 
filandreuses remarques, a dit que 
étaient  con- 


cours de ses | 
ces amendements 
tiaires aux principes fondamen- 


taux des écoles publiques, les- 


|stalles du 


quelles sont et demeureront au 
Manitoba. 

Le procureur général, par der- 
rière son chef, déclare intangible 
la loi de 1K96. Voilà comment 
on nous traite! Avec 
nement de malheur et de persé- 
cution notre sort est irrévocable- 
ment scellé. 

Heureusement pour nous, M. 
Greenway file en ce moment Île 
chanvre qui va l'étrangler....…... 
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A L'ŒUVRE LES AMIS DE 
CARILELON ! 


ce sou ver- 


M. Martin Jérome, employé 


publie, vient d'être choisi en con. 
vention libérale pour faire la lutte 
en faveur de Greenway, dans Île 
comté de Carillon Il aura à ren- 
contrer M. Roger Marion et à se 
faire battre par celui-ci, encore 
une fois. 

Nous encourageons vivement 
nos amis de ce comté à se mettre 
immédiatement à l'œuvre afin 
d'assurer à M. Marion une ma- 
jorité encore plus considérable 
qu'aux dernieres élections. 

M. Marion a toujours été sur 
la breche lorsqu'il s'est agi de 
défendre nos droits; ses votes en 
Chambre ont toujours été donnés 
avec un discernement remar- 
quable. Non honorabilité et son 
esprit conciliant, sa connaissance 
des besoins de notre population 
et ses états de services sont des 
titres à sa réélection. Et il l'aura 
certainement cette réélection, car 
ils sont plus que clairsemés ceux 
de nos compatriotes qui porteront 
aux urnes électorales leur nom en 
faveur du néfaste (rireenway. 

M. Martin Jérome va se faire 
donner la seconde édition de la 
défaite qu'il a subie aux dernières 
elections. 

Une fois que les électeurs l'au 
ront assis entre deux sièges, il 
pourra de nouveau 
son rond de cuir au Département 
des Terres. 


retourner à 


M. WM LAGIMODIÈRE. 

En voilà 
électeurs vont renvoyer poliment 
privées. La con 
vention libérale du comté de La 
Vérandrie l'a choisi comme can- 
didat. Apres l'échec subi le 24 
mai dernier à Nainte-Anne des 
Chènes, M. Lagimodiere ne peut 
s'attendre à autre chose qu'à une 
défaite. Nous la lui souhaitons 
cordialement. 

Le députée actuel, M. Théo- 
phile Paré, siège à la Chambre de- 
puis huit ans. Na conduite a été 
inattaquable. Notre cause des 
écoles a toujours trouvé en lui un 
défenseur courageux et habile: 
Jamais M. Paré n'a manqué à ses 
devoirs de bon et honnète repré. 
sentant. 


encore un que les 


à ses aflaires 


Aussi est-il très popu- 
même parmi les 
Ajoutons à cela 
diere est le 


laire libéraux. 
que M. Lagimo- 
candidat du tyran- 
nique gouvernement (ireenway. 
C'est assez dire quelle belle veste 
il va rapporter de Ja campagne 
éectorale. Ce sera la troisieme 
fois que M. Paré lui aura interdit 
l'entrée de la chambre. 

À l'œuvre! sérieusement à 

M. Paré, faites 


soit 


l'auvre ‘amis de 


en sorte qu'il porté à son 


Sieeavec une tres grosse majori- 


te. 


M. A. F. MARTIN. 

De M. A.F. Martin, candidat 
Hibéral à Woodlands, nous ne di- 
rons pas grand'chose. Après l'as- 
semblée de M. Roblin à SNaint- 
Eustache, pas n'est besoin d'être 
sorcier pour prévoir que le dit 
M. Martin va être défait. Son 
caractere versatile n'est pas fait 
pour inspirer ja confiance; les 
électeurs de Woodlands sont ce 
notre Opinion sur ce sujet. 
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UNE BENEDICTION 


Le BAUME RHUMAL à  dià 


| coul igé 
t de maux qu'on le 


bent par Où, 


SERVICE ANNIVERSAIRE 


Lundi matin, on célébrait à la 


cathédrale une messe de requiem | 


à l'occasion du cinquième anni- | 


versaire du décès de Mgr Tache. 


La messe fut chantée par le T. 
R. M. Dugas, assisté 
RR PP. MeCarthy et Plain 
comme diacre et sous-diacre. Un 


des 


occupait les 
fidèles 
sont aussi venus en foule prier 
pour le grand prélat. 


clergé nombreux 


chœur Les 


+. -. 


LA NECESSITE DES ECOLES CATHOLIQUES | 


dans Île ‘ Catholic 
News,' de New York. 
L'autre jour, au cours d'une 
réception donnée à Philadelphie 
en son honneur, 
John W. Shanahan, fit voir clei- 
rement pourquoi les catholiques 


Nous lisons 


instruisent leurs enfants dans 
leurs propres écoles.  Mousei- 
gneur Nhanahan fut lui-même 


pendant plusieurs années le su- 
rintendant actif des écoles de 
l'archidiocese de Philadelphie, et 
son expérienee lui a certainement 
donné le droit de parler sur la 
question de éducation: * De 
nos jours, dit-1l. nous instruisons 
45,000 enfants catholiques dass 
les écoles paroissiale: s de l'achir- 
diocèse, au prix de $300,000 par 
année. Pour quels ere soute. 
nons nous ces écoles ? Pourquoi 
nos catholiques font-ils de si bon 
cœur cette grande dépense ? 
C'est pour assurer à la généra- 
tion qui grandit la précieuse fa- 
veur d'une instruction chré- 
tienne. Mais est-ce que l'ins- 
traction chrétienne ne peut pas 
se donner à la maison et à l'é- 
glise ?  EÉstce que l'enseigne- 
ment que l'on reçoit à la maison, 
joint à celui que l'on reçoit à 
l'église. ne suflit pas à former un 
parfait chrétien ? Ceci est une 
question qui a besoin d'une se 
rieuse considération. Pour v ré- 
pondre convenablement, nous de- 
vons affirmer, comme principes, 
quelques vérités préliminaires. 

En premier lieu, nous devons 
nous rappeler que plusieurs, j° 
pourrais dire la majorité des pa- 


rents, trouvent qu'il esttrèes diiti- 
cile de donner une instruction 
religieuse à leurs ae ils 


n'ont pas le temps, ni la capaci- 
té, nila volonté, ou ne ils 
n'ont pas les qualités requises 
pour remplir ce travail impor- 
tant. 


Le dimanche, le temps du 


prêtre est limité, etil ne peut 
consacrer qu'une petite demi- 
heure à l'explication du caté- 
chisme. 

Maintenant, je vous le  de- 
mande, quelle srience, quel art 


et quelle branche d'industrie 
peut être apprise en y consacrant 
seulement quelques instants par 
semaine ? 

Pouvons-nous espérer voir nos 
enfants apprendre la science de 
la religion sans y apporter de 
l'appaication, et une constante 
étude? De plus, l'instruction. 
n'est pas l'éducation.  L'éduca- 
tion, c’est la mise en valeur de 
toutes les facultés de l'enfant, le 
développement de sa nature en- 
tière, l'exercice de l'intelligence. 
du cœur et de la volonté, en un 
mot de toutes les facultés de 
l'âme, Ce n’est pas faire l'édu- 
cation de l'enfant que de donner 


toute son attention à lintelli- 
gence, et de négliger l'éducation 
religieuse. L'enseignement des 


connaissances profanes doit mar- 
cher de pair avec l’enseignement 
des connaissances religieuses, et 
ce travail doit étre continué 
chaque jour pendant l'enfance, 
pour être mené à bonne fin.” 

Ceux qui ont prèté quelque 
attention à la question, doivent 
connaitre les maux qui jro- 
viennent d'une instruction sans 
religion. 

“Vous savez bien,” 
seigneur Shanahan, 
grauds crimes commis contre la 
société ne le sont pas par des 
hommes illettrés, mais bien par 
oeux qui, dans leur jeunesse, recu- 
rent de l'instruction, mais point 
d'éducation: par des hommes qui 
ont grandi sans formation reli- 
gieuse. On trouve quelquelois 
des cas isolés de violence, de vol 
et d’autres crimes cominis par 
des ignorants. Mais les crimes 
qui pénetrent jusqu'au cœur de 
la société, et l'ébranlent dans ses 
bases les plus solides: crimes tels 
que les fraudes commises au dé- 
triment du publie, vols des éco- 
nomies déposées dans les banques 
et dans les bureaux d'assurances, 
crimes qui ruinent tant de per- 
sonnes: l'ébranlement du crédit 
public: le jeu de la bourse; la dis- 
sipation et le vol du Trésor de la 
nation; le pouvoir sans bornes 
des corporations qui volent aux 


reprit Mon- 
“que les 


artisans et aux ouvriers le fruit 
de leurs honnètes travaux: ces 
crimes et un grand nombre | 


d'autres semblables, ne sont pas 
l'œuvre d'hommes ignorants et 
illettrés. 

“Quand on voit le riche deve- | 


Monseigneur | 


LE MANITOBA. 


nir de plus en plus riche, et Le | 
pauvre de plus en plus pauvre: 
quand le mécontentement aug- 
mente, et que les principes soc la- 
listes se répandent de toutes 
parts, quand l'honnêteté et la 
moralité publique sont à un si 
bas niveau: quand l'inditiérence 
religieuse et l'incrédulité se ré- 
pandent partout. il n'est pas dit- 
 ficile pour tout homme qui réfié- 
chit d'en reconnaitre la cause, et 
cette cause se trouve dans Ja sé- 
paration de Ja religion d'avec ce 
|qu'ou nomme l'instruction. 

| ‘Voilà donc Ja raison pour la- 
| quelle nous soutenons nos écoles 
paroissiales au prix de si grands 
sacrifices, afin de former nos en- 
fants, et pour que nous puissions 
[en faire de bons citoyens pour la 
[terre et pour le ciel.” 


—_ 


LE REV. PÉRE LACOMBE 


Le 15 juin, sur les bords d'un 
des tributaires du petit Lac des 
Esclaves, (Slave river) que lon 
se propose de baptiser Rivière du 
Jubilé, le Rév. Pere Lacombe a 
célébré le cinquantième anniver- 
saire de son élévation an sacerdo- 

Le matin les drapeaux flottent 
surtouteslestentes. Les messieurs 
de la Commission du Traité luiont 
présenté d'abord une magnifique 
adresse en anglais. lue par l'hon. 
M. Laird, commissaire des [n- 
diens et ancien lieutenant-œou- 
verneur du Nord-Ouest. Puis, 
M. T. A. Côté, ingénieur d'Otta- 
wa,alu uu joli compiiment en 
vers français. La messe du vé- 
nérab'e missionaire, appelé par 
les métis, ‘l'ancien des prairies, 
“le vieux connaissant,” etc..a été 
pleine d'émotions: on y a chanté 
en français et en sauvage. Mer. 
Crirouard a Jui-méme chanté des 
cantiques pieux, et au dineril a 
présenté au bon Père Lacombe 
une boîte de cigares réservée dé- 
licatement pour la circonstance. 

Ce prélude simple et touchant 
des fetes jubilaires du 25 sep- 
tembre prochain, à Albert, a 
fait dire au héros de Ja tête, 
‘qu'on pourrait le féter plus 
somptueusement, mails non pas 
plus cordialement, ni avec un 
plus doux parfum de délicieuse 
sauvagerle, aux bords des eaux 
vives et sous la tente des blanc: 


entourée des wigwams des in- 
diens”!! 
= -—_—— — 
Notes Diverses 
M J. A. Chagnon, rédacteur 


du ‘Journal de Waterloo ” se 
retire du journalisme, pour cause 
de santé. M. Chagnon donnait 


à ses lecteurs une feuille bien 
faite, rédigée ave soin, d'un 
bon esprit. Nous  souhai- 


tons que M Chagnon bénéficie 
du repos qu'il a si bien mérité et 
que, plein de santé, 1] revienne à 
son journal. 


La mort tragique de l'Hon 
Sénateur Sanford, de Hamilton, a 
aussi .causé un vif émoi. M 
Santord s'est nove en faisant une 
promenade sur le lac Windermere, 
Muskoka. Ses dépouilles ont été 
transportées Immédiatement à 
Hamilton, ou des funérailles tres 
imposantes ont eu lieu Mde 
Nanford et denx de ses demoi- 
selles étaient en Angleterre 
que la triste nouvelle 
parvenue : 


chars, en 


An- 


d'apoplexie dans les 
revenant de la Colombie 
elaise. On l'a descendu saus 
connaissance à Ottawa, où il est 
mort deux Jours après. C'était un 
homme de beaucoup de prestige, 
un esprit à vue large et un habile 
lHinancier. 


On annonce qu'un feu consi- 
dérable a eu lieu hier à Québec. 
Soixaute maisons brulées. 


Les dépêches nous annoncaient 
hier soir le mort de l'Hon. C. A. 
CGreoffrion, ministre porte- 
feuille dans Je gouvernement 
Laurier. M. Geottrion était un 
légiste remarquable. C'etait sans 
conteste une des plus éminentes 
hgures du parti libéral. 
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sans 


Les expériences de M. de 
Froment à l'exposition de Win- 
nipeg ont été couronnées du plus 
grand succès, Non appareil Aver- 
tisseur d'Incendie à été très suivi 
et apprécié par les professionnels. 
Le chef MacRobie, dont la répu- 
tation n'est plus à faire dans le 
Canada, a témoigné de son admi- 
ration en donnant à 
un temoignage d'une 
portance. 

“Je suis,” écrit-il, “un homme 
de 37 ans d'expérience dans tons 
les systemes d'alarmes; je n'aiau- 
cune hésitation à prononcer que 
votre appareil, même dans les 
circonstances les plus difhoiles, 
est le meillaur que j'aie jamais vu.” 
| Ce Juge ment d'une haute va- 
tir na pas besoin de commen- 
Ù 


l'inventeur 


haute im- 


taires. La voie du succès est ou- 
verte à notre com! patriote. 


lors- 

leur est 

elle se sont mises en 

reute pour le Canada immédia- 
tement. 

On annonce la inort de l'Hon. 

WP. Ives, ancien ministre con- 

servateur.  M.1ves a été frappé 


INE PARTIE 


D'UN ASSORTIMENT 


DE 


NOUVEAUTES 


DE 


0,000.00 


Venant de chez DOULL & GIBSON. 
AU 


gasin Bleu 


. 434 RUE PRINCIPALE. 


Toujours le 
Meilleur Marché, 


Enseigne un Bleue 


Winnipeg. 


Cet immense et élégant assortiment d'habillements tout faits a été inis en vente il y a 
quelques jours, à Montréal. 


La mort d'un des membres de la raison commerciale a été la cause de cette liqui- 


dation forcée. 


Cette vente est la plus grosse du genre qu'il y ait eu en Canada. Cet énorme stock de 


$200,000 a été vendu dans l'espace de treis jours. Tout est parti pour ce qui a été offert 


Notre acheteur était à la vente et a pris avantage de ce GRAND MARCHÉ, 


Maintenant nous disons au public:— "C'est votre tour. Nous pouvons et voulons 


vous faire partager nos profits.” 


Venez et constatez si Nous Voulons les Affaires 


Tweed,  Colorés  Bruns, pour 
valant $X.50, vendus pour..…............. …….  #% 3 50 


Jabillements en 
Hommes, 


Wabillements en Tweed, brun fonce, 


pour Ioimnimnes, 
valant $9.00 et vendus pour........ .............. RE 4 25 
Habillements Fins, Tweed tout-laine, pour Homines, 
valant $9.50, vendus pour ...,..... ce... PRET 1 75 
Habillements en Tweed, Fins Carreautés, pour Hommes. 
Valant $1950, vendus POUF ue esse diese... 5 21 
Habilements en Tweed Noir Anglais, pour Homines, 
valant $12 50, vendus pour... 6 75 
Habillements en Tweed, doublés avec Natin Gns 
Auglais, pour Hommes, valant $#1350, vendus pour. 3 25 
Habillements en Tweed, Belle Laine Fine, Carreautée, 
pour Hommes, valant $1350, vendus pour... 4 50 
Habillemenis en Beau Tweed Ecossais Fin, avec 
Beaux Parements bien faits, pour Hommes, valant 
$IN.50, vendus pour............... ue iii #10 25 


Habillements en Laine Grise de Prix. 
alant $16.00 et $18 50, vendus pour 


unie où d couleur pour Iominek, 


H abillements faits de Tres Belle Laine et du Meilleur Tweed Rosamnond, 
pour Iommes, valant $22 50, vendus pour... 


ns nn. 


Habillements pour Jeunes Garçons, (trois morceaux), valant $4.50 
AS DO a 
Habillements pour Jeunes (Garçons (trois morceaux en carreauté gris) 
valant $975, vendus pour......... 4e ii iii euee veuue eeuceucee ce. 
FRERES pour Jeunes (rarçcons, ftrois morceaux, en drap fin, foncé) 
A OS DO ee chasse une te ca ere 


Habillements en Tiweed, Drap Fin, de couleur, (trois morceaux). pour Jeunes Garçons 

valant $5.50, veudus pour.................,......... S:: 50 
Habillements en Beau Tweed Ecossais, (trois morceaux) pour Jeunes G: iTCONS, À alant 

$5.00, vendus pour... ....…. a A 3 75 
Habillements en Tweed Tout-Laine, rayés, couleurs voy antes, pour Jeunes (Garçons 

valant $400, 84.50, $3.00 et #5 50, vendus pour... us. a 2 65 
Habillements de Matelots, pour Jeunes Garçons, valant $1.00 et $1.50, vendus pour... ral 
Habillements ** Kiit ” pour Jeunes (rarçons, valant $2.50 et $3.00, vendus pour... 1 00 


Habillements de Matelots, Tres Jolis, pour Jeunes (Garçons, valant $200 et $&2 30 
vendus POUR nee ee eee ressens À — 1 50 


Habillements “ Jersey” Bleu Marin, pour Jeunes (Garçons, valant #00, $350 et 
$1.00, vendus pour. | or 1 50 

Habillements de Matelots en velours de la me illeure qu alité, pour Jeunes Garçons 
valant $65.00 et $6.50, vendus DOUTE | 3 25 

Habillements “ Eton ” et‘ Fauntleroy ” pour Jennes Garçons, valant $600 e et $6.50 
RS OR ee di ne ne ni ue. 5 50 


CULOTTES POUR GARCONNETS' CULOTTES POUR GARCONNETS 


ntres crand Assortiment 


NTALONS POUR HOMMES! fiv 


a | 


PANTALONS POUR HOMMES! PA 


NATIs 


INEPPICIRNIILAI3I ES pour Jommes, avec ou 


deurs, toutes couleurs, aux plus bas prix. 


collerett toutes vran- 


Ordres pur la malle promplement erérulés, 


Souvenez-vous de l» VENTE DE LA SAISON au 


MAGASIN BLEU Etoile 434, Rue Prince péle. 
À. CHEVRIER. 


= ‘ 
Enseisne 


1 
B'eue 


tie 


DANS LE MONDE RELIGIEUX 


. | te. 
Le R. 1. Drummond a fait, la! | 


semaine derniére une visite, aux | 
réverends Peres Jésuites qui sont | 
actuellement en villégiature au] 
Portage-du- Rat 

Royal, Lanctot, 
Naughton, de la 
maison-cmere des Nœurs de la 
Charite sont parties la semaine | 
derniere pour Montréal. 


Les. RIi  NN 


St-Amable et 


Dimaache dernier, à la cathé-! 
drale, a eu lieu la touchante céré- 
monie de la premiere communion 
des enfants de la paroisses, 16 
petits garcons et 1 petites filles 
se sont approches de Ta Sainte 
table. Les enfants avaient été. 
préparés par le ROM. Dugas:| 
c'est aussi Jui 
leurs mouvements dans l'église et | 
Jeur a aide à faire l'action de grà- 
ces. Les Revérendes Sœurs Grises 
ont donneunetres belle musique.! 
Dans l'après midi, aux vêpres, il 
veut rénovation solennelle des 
vœux du baptème. 

ORDER MR A, ET A à 
FEU M.ELIE CHAMBERLAND 


qui à présidé à 


La population de Saint-Boni- 
face a appris, dimanche soir, avec 
un étonnement et un regret mar- 
ques, la mort soudaine de M. 
Elie Chamberland. | 

| 


M. Chamberland avait été pris! 
de maladie je anatin, vers trois 
heures. Nonétat s'aggrava gra-| 
duellement et vers sept heures 
du soir il fit imander le docteur! 
Lambert. Celui-ci, dés son arri- 
vée, constata que le malade était | 
fini [ll n'eut méêne pas le temps 
de lui administrer de remede; à 
7:15 la mort arriva. 

En connaissant la gravité de sa | 
maladie, M. Chamberland avait | 
requis le pretre. C'est M. le vi-| 
aire général Dugas quis'v ren- 
dit, juste à temps pour remplir 
son ministere. 

M. Chamberland était agé del 
45 ans seulement: il semblait 
personnilier Ja vigueur et la! 
sante. | 

À part son établissement d'ho- 
tel, le défunt commerçait avec | 
succes sur la farine, le bois et le 
charbon Ses inanières franches 
et ouvertes ainsi que son cænr 
charitable en avaient fait un. 
homine generalement estime. 
Outre son pere et sa inére, qui! 
demeurent à Naint-Adolphe, et 
qui ont perdu un autre fils 11 y a 
euviron 15 jours, le défunt laisse 
une femme et cinq enfants 

Nous présentons à cette famille, 
si soudainement frappée par Île! 
deuil, l'expression sincere de nos 
condoléances. 

Les funérailles ont eu lieu ce 
matin, et ont été suivies par une 
foule tres considérable de Kaint- 
Boniface et de Winnipeg. Les! 
sociétés de PA. C PB. M. et des 
Forestiers Catholiques, dont M. 
Chamberland était membre, y as- 
sistaient en COTps. 

Le deuil était conduit par le 
père et les enfants du défunt. La 
messe de requiem a été célébrée 
par le T. KR. M. Duuas, assisté par! 
les RR. MM. Gravel et Rousseau 
comme diacre et sons-diicrr. 
Avant son leulte, le 
cercueil a été béni Le HN. 1” 
Lebel XI. 

Les porteurs étaient: M. lPel- 
letier, Leconte, P'haneut. 
Guilbaulr, Bleau, Collin 
re re DS tr Sc.) - 2 

AFFAIRES MUNECRPABLES 


cutrée à 


par 


MUNICIPALITÉ DE MONTONLM 


de la 


conseil 


Extrait du proces écrbal 
derniere réunion du 
tenu le troisieme jour de juin 
RH 


Davis-Brulé Que Auguste 
Nadeau soit nominé arbitre dans 
la cause du district scolaire de 
Housten. Adopté. 

rulé-Avotte. -Que les person- 
nes dont les noms suivent compo: 
sent le comité de santé chacune 
pour leur district respectif 

Conseiller Davis, quartier 1: 
conseiller Bérard, quartier 2: con- 
seiller Pelletier, quartier 5; con- 
seller Clément, quartier & 

Avec pouvoir de mettre l'acte de 
Satté en foice ou d'engager un 
docteur si nécessaire. Adopté 

Clément: Pelletier. = Que la 


:F. Racette 
[neuf carcasses d'animaux en pu- 


l'avocat de la 


| soit 


Conseiller Davis pour construc- 
tion de pont et approches. Adop- 


erard-Davis—Qu'il soit du 
devoir des constables de voir à ce 
que tous les règlements de la 
municipalité soient mis en force 
Adopté. | 
Pelletier - Bérard. Que la 
somme de $125.00 soit alloute à 
la société d'Agriculture de Morris 
No 1 et que la somme de $125.00 
soit allouée à la société d'Agri- 
culture d'Emerson Adopté. 
Pelletier-Bérard.—Que le secré- 
taire trésorier soit autorisé à col- 
lecter de Rosen la somme de 
$.00: montant réclamé par L. 
pour avoir enterré 


tréfaction et que s'il refuse de 
payer, d'envoyer le compte à 
muuicipalité. 


Adopté. 


Proposé par P. R. Pelletier, C. 


| Bérard, E. Davis appuyé par Z. 


Clément, L. Ayotte et M. Brulé: 
que la somme de $50.00 soit 
votée pour indemniser le préfet 
(W. Fraser) des nombreux voyages 
faits au bénifice de la Muni- 
palité. Adopté. 

Pelletier- Bérard. —Que la péti- 
tion de Jules Boire et d'autres 
pour la formation d'un nouveau 
district d'école dans le Township 
t Rang 2 East soit mis de coté 
jusqu'à la prochaine assemblée et 
que le secrétaire-trésorier soit 
autorisé à notifier le secrétaire 
tresororier de l'école d'Youville, 
Adopté 

PR. Pelletier —Que les lettres 
de garantie de Joseph Baril, 
Félix Beaudette, Reverend J. D. 
Fillion, James McCréa, Rodolphe 
Beaudette, Félix Paul, Louis 
Gauthier, Joseph Bacon, Hva- 
cinthe Sabourin, Ludger Labrec- 
que, Félix Paul, Aimé, Bellerive, 
soient acceptées. Adopté. 

Clément-Pelletier —Que le se- 
crétaire trésorier soit autorisé à 
notifier le ministre des travaux 
publics que ce cunseil est préparé 
à payer les deux tiers et à ren- 
contrer l’otfre du gouvernement 
pour un tiers comme par lettre 
du 22 mars 1899 et qu'il soit 


requis de faire arpenter le dit 


chemin aussitôt que possibe. 


| Adopte. 


Bérard Davis—Que les con- 
selllers Avotte et Pelletier soient 
autorisés à inspecter l'embou- 


:chure du fossé fait par la munici- 


palité de Rhineland sur le coin 
d2 la section 18-3-2-1 Est et de 


(faire le rapport à la prochaine 


assemblée du conseil. Adopté. 

Que le conseiller Clement 
autorisé à dépenser la 
somme de $200.00 pour les terras- 
sements de chemins entre lots les 
de rivière No 5304et 306 entre 
les sections 21 et 2 et les demi 
sections 22 et 27 et que le con- 
seiller Clément annonce cette 
vente et la fasse par enfan public. 
Adopté. 

Davis-Bérard_—Que les con- 
seillers Ayotte et Pelletier soient 
autorisés à avoir du conseil la 
somme de $250.00 pour travaux 
publies dans le quartier No 3. 
Adopté. 

Davis-Bérard—Que le ccnseil- 
ler Davis soit autorisé à dépen- 
ser 5100 pour les travaux de che- 
mias dauus le quartier No 1. 
Adopté 

Bruié-Davis— Que les conseil- 
lers Bérard, Brülé, Pavis soient 
autorisés à faire le meilleur mar- 
ché passible pour avoir un 
homine et 2 chevaux pour faire 
travailler le grader” dans les 
quartiers No L'et2et qu: les con- 
seillers Pelletier Avoite et Clé- 
inent fassent Ja meine chose pour 
les quartiers 3 et 4. Adopté. 

Avotte-Bérard—Que Île secré- 
taire trésorier soit autorisé à noti- 
lier W... Brown que s'il conti- 
nue à cultiver le chemin entre 
les sections 27 et 34, ce conseil 
prendra des procédés lésaux con- 
tre lui.  Adopte. 

Clement-Bérard—Que le rap- 
port du comité des finances soit 
adopté tel que présente. Adopté. 

l'elletier-Brülé Qué ce conseil 
S'ajourne au premier mardi 
d'aout prochain. Adopté. 

JosEPH BARITE, 
Sec. Trés. Mun. de Montcalm. 


—_—" _ D — ns 
AUX VOYAGEURS 
mieux que d'avoir 


de BAUME 


men de 


En voyage 
une bouteille 


las Sa valise 
HHUMAL. 
En vente chez Martin, Bole & Wynne 


Somme de $ 12000 soit allouée au | Go., pharmacie en gros, Winmpe:. 


Prescience 


Exclusive. 


œ æ æ 


+ Seimi-read\ est Je 
pouvez acheter 
UE vous allez avoir. 


20 SIS. 819, SI2, #10 


Votre argent vous sera rendu SI vous le 


Semi-ready 


sur conan 


seul vétement que vous 


inde en sachant d'avance 


par costunies. 
désirez. 


Wardrobe 


Montreal 342 Main Street Eugene Richard 
Toronto : . Manager. 
Ottawa Winnipeg, 


————— 


Magasin Nouveau 


LE MANTTOBA 


Messieurs ALLAIRE & BLEAU, si bien connus des 
Canadiens-français de Saint-Boniface et des paroisses 
environnantes, invitent leurs amis et le public en gée- 
néral, à venir visiter leur nouvel établissement de 


Ferronneries, F erblanteries, 
Poeles, Granit, Peintures, Huiles, 
Papier à Batisse, Broche Barbelée. 
Outillage de Ferme, Ete., Kte., Etc. 


Le tout à des Prix défiant toute Compétition. 


Allaire & Bleau 


Avenue Tache, St-Bonifuce. 


28-6-09 


Portée voisine de M. T, PELLETIER 


LIBRAIRIES KEROACK 


B. Kerçoack. 


RUE 


Saint - Boniface. 


DUMOULIN, 


M. FE, Keroaek. 


Æ— 


COIN DES RUEX MAIN ET WATER, 


Eu face de l'Hôtel Manitoba, 


Winnipeg. 


Ces deux établissements comprennent un grand assortiment de livres 
de classe, de littérature française et anglaise, papeterie, fouramtures de bu- 
reaux, cadres, images, articles de piété el de fantaisie, lüprsseries, encres 
fleurs artlicielles, bronzes d'eglises, rte. et ,à res bas prix, à cause de 


l'importation directe, 
Nous vendrons en gros au clerge 
de prieres et scapulaires. 


ttaux marchands: chapelets, livres 


Remise spéciale aux commissaires el instituteurs. 
Les ordres par la malle seront promplement vxecutés 


CHEZ NOUS ET AUTOUR DE NOUS G A l'établissement de quincaillerie de MM. 


— L'exposition de Brandon est {désirer dans ete ligne. 


ouverte depuis hier. 


uilbault et Côté, le public trouvera am- 
plement et à bon marché tout ce qu'il peut 
Les nouveaux 
magasin de M. Ed Guil- 
bauit connaissent bien le commerce: qu'ils 


acquereurs du 


— Le soleil de juillet nous fait | visnaent d'embrasser el le bon renom de 


sentir noblement ses ardeurs. 

: : | 
—May Smith, jeune fille de 

Stony Mountain, s’est empoison- 

née hier. | 


—M. Charles Gingras, de Stony | 
Mountain, et sa famille, sont à 
Saint-Boniface. 


— Les travaux de pavage sur la! 
rue Main et l'avenue du Por- 
tage, à Winnipeg, sont poussés 
avec activité. 


—Les enfants de l'Orphelinat 
sont entrés gratuitement à l'ex- 
position, samedi, sur la demande 
du maire Andrews 


—Le Dr (tood, l’oculiste bien 
connu et actuellement au Klon- 
dike, a, parait-il, failli s'y noyer! 
il y a quelque temps. | 

| 
| 


— Les enfants de !'Ecole Indus- {847 vous engagera à les porter, 


trielle, accompagnés de leur di- 
recteur, sont actuellement en vil-| 
légiature au Fort Alexandre. 


—Les fondations du nouveau 


a maison va 
eurs mains. 


aller en augunentant dans 


© © 0 —— 


Qu'on Ne Le Dise 
Le “BROMA' est sans rival pour l’Ane 
mie, Faiblesse générale, Pileur, mauvaises 
digestions. Constipations, maigreur, man- 
que de sommail, etc Pris revulièrement, 
il donne un beau teint, force & gaieté. Se 
v nd patoul 


CIE DE LA BAIE D'HUDSON 
Inucorporee en 1670. 


—— 2 — 


Chemises 
‘“Neolise.”? 


Un coup d'œil sur ces chemises ‘ négli- 
Elles as- 
nous les yarantissons, 

variété de l'etotfe, 


surent Île confort : 
Plusieurs couleurs, 
toutes gran leurs. 


Prix: Ge à S250 


presbytère de la paroisse Sainte- | Chapeaux. 
| 


Marie, à Winnipeg, sont posées, | 
L'ouvrage avance rapidement. 


—M. l'abbé Morin est passé à|20 dozs. Le 


Winnipeg dimanche dernier, en 
route pour Edmonton, en compa-| 


Un beau chapeau est la 
du véritable homme distingué. 
“Christie Fedora’ est émi- 
nemiment de mode, Il est aussi frais et 
coutortable en été. FE est fait pour nous, 
st\le parisien, avec bandes, noir, marron, 


note tinale 
Spéciaux : 


gnie d'une soixantaine de Cana-! brun, leger et fonce. 


diens-francçais. 

— À 
face, on a enlevé les deux gale- 
ries superposées, du côté nord, 
afin de pouvoir construire une bu- 
anderie moderne, connexe à Ja! 
maison. 


—L'agrandissement du palais! 


archiépiscopal va être commencé | 
d'ici à quelques jours. Des ma | 
tériaux en assez bonne usure 
sont déjà rendus sur place. Cest | 
M. Gédéon Cinq-Mars qui fait | 
ces travaux. | 

-_M. Louis Laliberté, ancien | 
élève du collège de Naint-Boni- 
face, et gradué de l’université, est 
parti lundi pour une promenade 
dans sa famille, à Nashua. NH 
M Laliberté sera probablement 
de retour à l'automne. 


— L'exposition provinciale n'a 
pas été un grand succes cette an- 
Il y a au foule, il est vrai; 


née. 

le souvenir des bonnes exposi- 
tions des années précédentes | 
avait contribué à amener un, 


é -isiteurs ais | 
grand nombre de vi LA urs, m | ccmine nous. 


plupart sont re-| 


on dit que Ja | 
tournés quelque peu désappotntés. 
__Le gardien d'enclos désire at- 


tirer j'attention des propriétaires | 
d'animaux, sur le règlement de! 
la ville concernant les animaux 


errants. Ce règlement permet, 
aux vaches seulement d’être 
libre de 6 a.m. à 9 pm. Vu les! 


dommages considérables qui ont 
été faits dernièrement. aux pro- 
priétés le reglement, à l'avenir, 
devra être strictement observé. 
he  m— — 
Depuis Longtemps 
Les “ PILULES CARDINALES" du Dr 
E1 Morin sont devenues un remède popu- 
laire pour guerir toules ïes maladies des 
femmes., sous quelque forme qu'elles se 
présentent _. 
Exiger absolumant les ‘“PILULES CAR- 
DINALES" du br Ed Morin. 


MARIAGE 

A Saint-Bon:face, le 14 juillet, M. Louis 
Para his, de LiBroqueri», cond usait à l'au- 
tel, Mme Vie BLouis Thomas in 
ville. M. ei Mme Paradis sont 
sau.edi pour Lal ro juerir. 


de celle 


partis 


Prix: 2,50 
Chapeaux de paille, aussi frais que vous 


l'Hôpital de Saint-Boni-|}. souvez désirer. 


Puix: 25e à $1.20 


Cravates. 


Dernières modes de faux-cols, « ravaltes, 
.icl, couleurs et formes les plus fashio- 
n les trouvées Ici, aux plus bas prix. 
Coton : 
Soie : 


Etotfes Noires 
Lustrees. 


Gros assorti nent de ces belles marchar- 
consiulérant leur apparence le prix 
est tres bas. 

Texture aux patrons les jus varirs, ces 
étoffes peuvent l'aire un Vêtement plus beau 
etplus durable que n'importe quelle autre 
marchandise d'un prix aussi bas, 


Prix: 250 


Provisions 


Les provisions Îles plus fraiches sont les 
meilleure: 
Les habitants 


2 pour 25e 
2oc eu montant 


dises : 


la verge 


‘83 Campagnes le savent 


Cependant, il est plus dillicile pour eux 
l'avoir des provisions fraiches que pour les 
habitants des villes. 


{ Nos magasins leur ofirent beaucoup 
d'avantages. Vous pouvez nous envoyer 


[des ordres à notre dépar.e.nent par la 
malle, eL ce que vous recevr:/ sera frais et 
de la meilleure qualité po:sible, 

Les prix vous sont favorables, Vous 
pouvez gagner assez sur quelques 1bs de 
the pour payer le transport d'une centaine 
de livres de marchandises 
| quel coin du Manitoba... 


\Ves n'inporte 


+ —— 


MAGASINS 


De la Cie de la Baie d'Hudson, 


180.184, RUE MAIN. 


| 
| 
| 


Servez-vous du 
Nouveau Carrosse de 
Denis Daoust. 


M. DENIS DAOUST à 
acheté la ‘* Manitoba 
26°, rue Garry. 


ER JOUR ET NUIT. 


recemment 
lavery Stable,” 
VOITURES A LOU- 
Lelephone 141 | 252 MAIN STREET, 


AVANTAGES 
SANS PRECEDENT 
Au Magasin de Quincaillerie 


GUILBAULT & COTE 


Avenue Provencher, Saint-Boniface, Man. 


Ferronneries, Ferblanteries. Poeles, Cranit, 
Blanc Emaille, Papier a Batisses, 
Peintures, Huiles, Vernis, Harnais, Etc 


Avantages particuliers aux constructeurs de bâtisses. Appareils et fournitures pour 
Eromanegeries et Beurreries à des prix défiant toute concurrence. 


sSt-Honitace, 


Man, 


GUILBAULT & COTE, 
CLOUTI 


R & CIE 


a St-Boniface, Avenue Provencher 
a Winnipeg, 322 Rue Main 


Chapeaux pour hommes, bon marche 
. ‘dames, ” 


Valises, Hardes-Faites, etc. etc. 


Magasin 
Magasin 


vous voulez acheter a bon marche. allez chez 


Cloutier & Cie. 


Si 


en À À 


‘Ce sang divin de la grappe 
est frère de celui qui coule dans 
nos veines." 


Nous donnons À 
cette belle montre à 
la personne qui ven- 


dra une douzeine de À 


boutons à ressorts 

pour faux-cols lo ) 
cents lunité, En- | 

voyez - nous votre ; 

adresse, nous vous Est le Pur Jus de Ja Vigne 


enverrons franco les |} 
boutons, ainsi que À 
notre liste de pri 
mes. P: d'argent 
requis is les 
boutons parmi vos à 
envoyez l'ar 
gent et nous vous 
enverrons la montre Î 
franco, Nous don- À 
nons aussi des vid 
lons, ac 


anneaux d'or 


provenant. d’un sol ferrugineux. 
C'est un vieux vin ample, velouté 
au palais, sucré sans excès et ayant 

un bouquet exquis. 


amis, 


C'est un 


Tonique Stimulant, 
Nutritif et Reconstituant 


rdéons, 


FAFAENNYY 


AA qui combat merveilleusement l’Ané- 
ones. | mie, la Débilité, la Faiblesse, les 
| Pâles couleurs, les maux d'esto- 
mac et toutes les affections causées 
Mentionnez cc journal quand vous éenr : 
rez par 
\ n , 
The NATIONAL WATCH & JEWELRY CO l'Appauvrissement du Sang. 
TORONTO. 6, | 
en pe | &: I1 convient à tous les estomacs et à toutes les bourses Le 


Petits  AÉÉÉNNFEFETX 


Pieds 1° 
Jamais | 
Auparavant, on | 


a vu paretlle 


VENTE 


—DE 


Chaussures : 


Imaginez-vous que nous ven- 
dons des chaussures avec 
tons, pour dames, valant $5. 
$+, 32, S0 et $r. pour 


$1.45. 


Piano Morris! 


bou - ! 


I. A. Hô:ïez vtr Got vERNEMENT, OTTAW 1, 27 Ji 


» ; La Comt-sse d'Aber l'en présente ses compliments aix manu Cirirsel ve plat 
Grandeurs: 2}; 3. ou 3! POIs à leu assure: que le Pia io Morris lui a donn: entiere sat s'action. 
VENDU PAR li RE STYLE 65) 


Aussi un grand nom- 


bre de chaussures dif- Coin des rues Portage el Garry 


Telephoie 


TURNER & CIE, 


férentes de mêmes 1050. ERA 
numéros et vendues à ————— : L 
MOITIE : PRIX . L'ALCOOLISME GUERI 

Li © 529 © INSTITUT 

oul iersSiégers ou pour bicycles, ie" “EVANS GOLD CURE "” 
312 paires — de toutes ‘gran- Ps Prix Moderes. . 58, Rue Adelaide, Winnipeg. 

deurs—vendus en bloc. à” JOHN THOMSON & C0. ” er 
Chaussures de $175 pour - 75e. . Le éd Te 


: TEL, 351. 
Chaussures de $200 pour K100 - dé 


Chaussures de $2.50 pour 1.25 


+ 
de Fompes ce | 
: LL 
Nous en avons une quantité .. Oivert jour et t + 


aekr:s 


+ 
@e  Entr:p:eneurs à n - 
: Dr J, W. GO0D 
DENDEE BLOCK  — NWINNIPEL 
SPECIALITE--Yeu;, Oreliles 
Nez e: Gorge. 
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Chronique de la Province 


Il es t+ parti 


SAINTE-ANNE DES CHENES. 


N 


17 nullet. Awgourdhui com- 
mence la neuvaine preparatoire 
a da tete de Ja Bonne te Anne 
Fous les jours il y aura vénéra- 
üon de la Ste KRelique 

Nous attendons un nombre 
considerable de pelerins par le 


a Nunte-Anne 
Il y aura 
ot VOPTEs 


train qui arrivera 
vers dix henres, le 26 
crandinsse, serimon 


4 ÎroIs heures 


—He trois juillet nous avons 
eu le bonheur de recevoir Ja vi- 
site de Na Grandeur Mgr Lanwe- 
vin 27 enfants de Ja paroisse 
ont fait leur premiere commu: 
mion et 112 ont été conlirmés 
M Paré, notre si digne et #1 
devoue depute a presente 
a Na Grandeur une magique 
adresse Mer l Are he 'veque V a 
repondu par un discours tout à 
fait remarquable par la diction, 
l'élévation des pensées et lexpo- 
tion des grands principes qui 
doivent guider tout bon catho- 
hique dans les questions se rap- 
portant à la religion et tout spé- 


cialement à la question s olaire | 


actuelle 


—Hlier apres les vepres a eu | 
heu une bien touchante et 1m- 
posante cérémonie: Ja bénédic-| 


d'une nouvelle 
cimetiere.  ( 


tion 


notre Cest 150 


en 


que le bon Pere Lefloch dont la 


mémoire est encore en bénédic- 
tion dans la a érigé et 
béni la premiere croix de notre 
ciunetiere Cette première croix 
avait été donné 
Morin. fils de feu JB Morin 
qu, pendant les premieres an- 
nées de la inission de Nainte- 
Anne, a donné aux missionnaires 
desservants, une bonne et si 
cordiale hospitalite Le bois de 
cette croix avait été coupé à Six 
milles de 
épinetiere qui porte encore Îe| 
nom de M. Thibauit, ancien inis- 
sionaire de ja Riviere Rouge. 
C'est dans cette epinetiere que ce 
dévoué missionaire est venu tra: 
vailler et couper le bois de la 
premiere cathédrale de  Naint- 
Boniface. [1 y à 30 ans on voyait | 
encore le ‘‘oure” ou ce: homme ad- 
mirable de dévouement avait lui- 
mème scie le bois de la première 
église de Naint-Bonilace.  Hon- 
neur à homme de sacrifice, 
vraitype du anissionaire catho- 
lique. 

Hier donc. la paroisse entiere 
s'est rendue au champ des morts, 
pour être témoin de la benédic- 
tion de cette seconde croix. À 
cette occasion, monsieur 
a rappelé aux paroissiens, qu'en 
gardant leur cimetière autour du 
nouveau sanctuaire, ils ne fai- 
saient que suivre nos traditions 
nationales et 
champ des inorts reposant à 
l'ombre de la croix et de 
serait pour eux un enseignement 
muetilest vrai,maisbieneloquent 
Il a profité de cette cisconstance 
pour rappeler certains événe- 
ments de la paroisse et pour dire 
que c'était pres de 
CTOIX que les paroissiens, en 1*50, 
alors atilisés par Le fléau terrible 
des sauterelles quimenaçaient de) 
tout détruire, S'etatent rendus au 
pied de Ja croix de leur cimetiere, 
que là levant les mains devant 
cette croix, ils avaient promis de 
ne Jamais donner leurs noins 
pour une maison d'auberge. La 
plupart de ceux qui ont levé la 
main vers le ciel, a-t-1l ajoute, 
dorment pres de nous, dans ce 
cimetière, mais 1] nous disent du 
fond de Jeur tombeau, à nous 


PaTOISSe 


S1 


cet 


tous qui les avons remplaces, ils | inais saus aucun bien non nt. 
nous disent: Rappelez-vous cette Elle devint presque comme un 


solennellement 
pour la 


promesse 


elle sera 


sacree, 
paroisse un! 


à 


EEUILLETON DUO MHIN/10B! 


CTOIX pour | | 


par M. Damas! 


Sainte-Anne dans une 


le cure | 


religieuses ; que ce | 


l'église |# 


l'ancienne 


wage de bonheur, de paix et de Jus dans un journal, Le récit ( OM M ERCE BAN UE IMPERIAI E 
prosperitée. M. le curé a terminé d'une grande suérison de nervo- 
son allocution en rappelant à ses sité opérée par les Pilnles Roses Marches de Sant Bomtice ete Winnipeg DU CANADA. | 
roIsSIens , s ulct: >t1- Jr Willi: s 6e à rés s , orrItes 17. t [#49 | : | 
Pa O1 1e ns emu qu il etait h: L du Il I W illiam , et J* re olu di : BUREAU PRINCIPAL, TORONTO. | — | — 
reux dériger cette seconde croix les essaver. J'en achetai six boi- & S «t CAPITAL PAYÉ 82,000,000.O0v | 
| - . Fets. cts. C; AL PAYÉ - - - #2,000,000.0v | 
au Jour Imneme du “lieme anniver- tes et ma petite fille cominencea Beurtr rais, la ID... 0 12 à 0 !5 FONDS DE RESERVE - $1.300,000.00 | .. : 
saite de l'arrivée de MM Proven- à en prendre. Les bons effet de HR ! de RE - al C all IN (n rintem S< 
. : …: : 1 EI A PES cesser 0 09 à 0 10 IRECTEURS : 
cher et  Dumoulin, ce Ibieme Ja premiere boite furent très ap- ut Re ve à Le D RS : | 
| | . 1 ITdIS gs 14 OL soso soso \ L - : nl: à e > | 
Jour de juillet XX, qui doit etre parents, et apres en av oir pris Ofufs en boites, la doz 15 à 0 1% H. EE How land, Prés. T.R. Merritt, V. Pr. | 
ah lé habitants de ce . 1 | : | Patates. ‘e minol 675 à0 William Ramsay, Robert Jaffray, (Ste. ‘HEZ 
si cher a tous les habitants de ce quatre Joites, son état parut s a-| Navels. Aer SRE 0 Catherines. | mass RSS 
pays méliorer a un tel point qu'elle |(soues. Le minot… UT 5 0 30 4317. Sutherland Stayner, Elias Rogers, D | 
RIVIÈRE AU PIN discontinua de prendre fes pilu-!Panais, la 1h... … 0 02 à 0 0! RWHRIS gérant RERereE ‘| 
Ÿ | lu Chemi | les Elle continna à prendre du peine ie mime 10 a 0 ste à | 
(Notre Dane du Chemin pres de ns | , . nn Jignons, l: minot..............…. 90 à | 00  STCCURSALES DANS LE NORD-(IUEST ET 14 
la riviere Lal'luie) Ù mieux, et quelques se MaINES | Choux, par douzaine... 0 25 à 0 60 COLOMBIE. 
i ere lé apres, elle se portait aussi bien one, par ib..... 0 00 à 0 12 No ein à or Orion 
juillet 1899 que jamais elle ne avait été. di. ES RE (2) Brandon. Man. .G. Leslie * 
1<&£S » r L 1 a 3 NO De : pe 3ortage-la-Prairie. .…. . É De ‘… | 
A Mgr Langevin. On nous disait que la guérison | péuias, par in nos à 0 10! Portage-la-Prairie. AW. Bell | 
® : es ne durerait )AS que c'était ( ue]- Pa e i tonne = 00 à 00 Calgaiv, Alta. M Morr DE | 
Monseigneur--Les sauvages se ue i : l de | Se . Pure SC ar 1h. ot 0 06! Prince-Albert, Sask.…. Daviison fi | 
; - . : 1e Ingrec à ) SS: : tent Ce LU, Ji ID... ) ) ) 2, tte 3 N eh. 
sont réunis la semaine derniere: dus ul J je ant « un : nu MobLon: Bar bison. us O0 (> à 0 08 E‘imonton, Alta ....…. Den 324 Rue Main _ Enseigne des Ciseaux d'Or. 
je vous envoie té résultat des { : + P e£ qui nous rom L au, Put par ib........ 0 OX à 0 09 oo Un: , . L 
| : , + rt: | AE Te TN à Strathcona….… 
délibérations qu 1ls ont tenues. Ils PE J'e dot ‘ ert ain le mps « ‘ sé B . ’ pa qe D... : ve ‘ n L Vancouver, C. B..... A, dnkes, Assortiment Considerable 
demandent une école-pensionnat < € niant serait pire que Jamals. , : RATS | Reselstoke, C B Hearn A. 1: B. L Le « CELL, se > 
| ._ Ce fut tout le contraire, caril v hu | Nelson B. Lay 1. M. 
pour leurs enfants, et des reli- int : . ne "| Bié dur, par minot.... 0 00 à 0 60 ; ( ; 
wieuses, où des ‘filles de Dieu elle a presque ÎTOIS ANS | Ain, pur minot..….…. 6 00 à 0 45 PROS ARR E HARI ES _ FAI | ES 
seul ” nous seront bientot néces- Le * 1e FE ou ee LL + Urge nn RUES Foie) Dee de L_ 
aire crois cie e a les nerfs aussi forts quils ‘, 1H | Fergus. ort Colborne. St, Tliomas. 
SaITes. Hi : rois que Cest un étaient à leur état SR et r Pen .. _|Galt. Rat Portage. Wella:ul, : . 
assez bou résultat.  Quelques- " Il L 4] bé Lé ML US no sn De | 2 |Ingersoll. St. Catharines Woul-tock. | EBExaminez ces ErIiE- 
- : UE quelle fait les travaux de eCO- : SIron£ Baker... 10! ffamiton  Laistowell 
‘ ; °p sdenvoyer “ > À r L r NS e 
Len ont À . J Les 1 . I ou | le et de Ja malson aussi bien ts ue Baker... | ou Cor. Wellington SL. & Leader 1 )l R HI )M M ES _—$9 00, 2 19, 
eurs enli 8. PTE )AIETIS | #4 erial Baker... 30 | | 7 N een Sts A SEE r 
( È pue . . ( gi . qu'une personne mure Nous | L en : : . + | ToRoNTO ! 0e : Sir Lane | $:3.00, 83.75, $400, $4.50, 85.00 
monire le grande Jrelerence | 1, ‘ | SUpEFIEN TE onge 4 -oor Sls. | 
pour les prètres, 1ls e veulent n'avons aucun doute sur le fait | ‘ Nestor JU | Quebec Montréal. | $5. 50, $6. 00, Su. 20, $7. 00, $7. 50, $s. 00, $s. 50, $1.00, en montant. 
à 5 . | , . D: ge Pres US Gr, la tonne... ss i2 OC a _— : _- 
pas Héndie parler d'écoles sous da les Pilules nue da Dr W il | Son: RE 10 CO ane. El LONS EN TWEED), pour hommes—50€., 15c., 
. - | s nous 5 , peti-| de $ Pt plus s C 1 à | x ; x we 
la direction des mimistres. Le fil DOS ON ÆURUES, HOTEC DE | BOIS ET CHARBON. rt, &L ] 90c., $1.00, $1.25, $ $150, $1.75, 
r ons ef qi i i Tr le. 2 shà 3 30 | . .. 
| Votre tout dévoué. | dam: equi nous j: Le ut con-| . em se 0 : x oi Achat de débentures des Municipalités. | 82.00, $2.25, $2.50, $2.75,en montant. 
. “ : à » à -|Fréne,chéneete elle rouge 20 à i 
ST-AMAND. Ptre. € née \ une mor pré matu a su chêne pine tie rt ug : L 1 : | Agents en Angleterre: La Banque de > TEMPS n ,—- Le 
Lee FU A 4 50 à ñ 50 Lloyd (limitée), rue Lombard, où l'on peut DE PRINTEMPS—$400, $475, $5.50 
——__—— + Les Pilules Roses du De Wil- DEAR ES ne co ‘ : déposer de l'argent pour transfert par lettre 86.00, en montant. 
RE ns | 'OIX. ie change ou cäblegramme, à aucune des 
ams s spéc Ù le . Sa re 
SOUFFRANCE JD UNE ENFANT a ta les | Foin de prairie, lère qual. 6 00 à 0 ntunesdies cou POUR ENFANTS -de tous les 
aladies provenant de Lappant-| ii presse, par tonne 9 00 à 11 00 | : 
LS for Pi ee vrix— depuis $1,en montant, 
|vrissement du sang ou des nerfs| | Agents dans le Klondyke : Ê ï $ sn 
__ | c AG à 1ç J le « > N | 
M. Wim McKay Clifrord N.E | délabrés te lles qut . danse de | Les traites peuvent ètre Depa rte] } | ent d es Ch a pea U x. 
. dde none LS » ++ Naint-Guv. ataxie Jlocomotrice. | lac + . 
raconte la guérison de sa | ne ne changées partout, et la Com-!Nous avons sans contsedit le plus grand assortiment de chapeaut 
LA h 4 à € € ] *& » VI E | o 1 
| ? [rTnumatisme, paralysie, sclatique. | eo dei - , : E r- - . die 
| fille Mes ailes de ln grippe, mal de |pagnie de la Baie d'Hudson, à de tous les magasins de Winnipeg, importé directement 
| > à È L € : eo! — . . EN _ . = ne « 
_ [is | | ses tes des Tr res ‘urope, : rix de 50c., 7ôc., $l,e 1ontant, 
itete, vertigo,. érysipé le, serofule. | tous jt postes des Territoires d'Eur PE a PEIS di ds say til Es 
Elle fut d'abord en proie 4 un rhu-| ete. Elle sont aussi un spéc ifi- | du Nord-Ouest, les échangera 


metismeé aigu, suivi de la Dan- | que pour les maladies particulie- 


de St-Guy dun rararléré yes aux femmes, pour rendre je| 
rare — Ses parent: croyaient! sang neuf. et rendre l'éclat et! 
quelle ne reviendrait jamais dde Ja santé aux joues pales | 


la sante. jaunätres. Mettez-vous en œar- 
de contre les imitations en insis-| 
tant pour que chaque boites por- 
te le nom complet Dr Williams, 
Pink Pills for Pale People." Ni! 
| votre marchand ne les a pas. elle | 
seront envoyées, frais de poste | 
| payés, à 50 cents la boite ou six 
boites pour $ 2 


pre ls 


Wim.MckKay, ecr, 
teuret meunier bien 
hautement respecté, à Clifford, 
comté de Lunenburg, N-.- ra- 
conte la merveilleuse guérison 
|ope rée dans sa famille par l'em-| 
| ploi des r ilules Roses du Dr Wil- 


Eutreprise, de 


| 
Lu 
Bridyewater, NE | 


un cultiva-| 
connu, et] 


+ 
4 
+ ; 


2,50, en s'adressant | 


| 

| 
liams : “lv a environ trois ans |à The Dr. Williams Medicine | 
Lima petite fille Ella, alors une | Co. Brockville Ont. | 
enfant de dix aus, fut prise d'un) | 
(rhumatisme aigu. C'était un Pour chapelets des RR. PP. 
(cas terriblement grave: pen- |" Croisiers, Mia tt Peuts Cha-| 
[dant plus d'un mois, elle dut |p'lets de Si. Antoine, Timbres-poste ehli- | 
ne le ht, et pendant la plus! ""* te 1 Agence de l'École Apos-| 
grande partie du temps elle fut! D eo D é ro 


| dans une impuissance lamenta- 
ble, incapable de se tourner dans 


{son lit, de fait elle ne pouvait, ELERINAGE 
|faire aucun mouvement sans se- | 
cours. Elle ne pouvait mème 


rien tenir dans ses mains. Tout} A... 
| pouvoir de se servir de ses mem- 


bres avait entierement disparu 


STE-ANNE, 


et les douleurs qu'elle endurait 
[étaient atroces. Grace à des PAR LE — 
soins constants, au bout d'un | 
' à » +] à ] » :] BH [| . °… * -) 
mois ou environ elle commença <<: Noutheastern-:2- | 
| 


à prendre un peu de force, et un 
|peu plus tard elle en avait re-| 

agné suffisamment pour pou- MERCREDI, 26 JUILLET 1899. 
| voir quitter le lit et même mar-| 
lcher  clopin-clopant à l'aide 
| d'une canne. Mais alors elle fut 
prise d'un mal pire que le rhu- 


Au Profit de 
"AG 


fan 
L'AGLISE 


matisme. Son systeme nerveux D 

épuisé, parut comme compiete- 

iment ruimé Elle tremblait vio- ne a 
leminent tout le temps, faisait Perte hognr M nos 


des chutes en essayant de mar- 
cher .. En essayant de boire dans 
lune tasse, sa main tremblait tel- 
lement que tout le conteuu se 
déversait sur elle.  Eile faisait 
(pitié a voir. On manda ae nou- 


Ares : 
SAINT-BONIFACE. 
LORETTE, 


DUFRESNE, 


Lis Saners Laissent Fort William . 


son et Atiin 


pour de l'argent comptant ou 


| 
| : 
ides marchandises. 
| DE WIiNNIPEG 
TRAITES vendues pour tous 
droits du Canada, des Etats Unis et 
ropre. 
Lettres ‘le crédit emises 
toutes les parties du monrle, 


C. S. HOARE, 


SUCCURSALE 
les en- 
d'Eu- 


valables dans 


Gérant, 


la 28-11-94 Winnipeg 


R. À. LISTER & CO. 232. rue KING |- | 
Winnipeg. The Canadian Northern y, Co, 


Manufacturiers des Ecremeuses 


Pren: ra 1eflet le 18 juin, 1899. 


ALEXANDRA et MELOTTE |  — —— 
{ Monsieur le Directeur, | Dep.1 Dep. 
[Aves la bonté de m‘nvover ? fndia Rub- | STATIONS ETIJOURS Au Au Arr. 
{ber Rings pour donner de l'r#lasticite à la Sud | Nord 
grosce boule et me dire combien cela coûte |  _ RS OP EE 
a machine marche toujours bien et fait dv | Winnipeg Mar, ere TT 
bon ouvrage, C'est une economie d'argent, | . ü Se N no. rs 
de temps et d'ouvrage. Bien a vous, |, oi ie u DENON nee tes > 00 
EUGÈNE BAUIOT | P,la Prairie=Mui ss 
mer et samedi... AE RE 
Nous venons de recevoir un char de | Lun, mur, mer, veu Ssspececr2t 16 30 
boites à tromage etun geos stock de pre l'élalstone—Mar et ju. I GO 
leure et de colorant pour le fromage qui sera Mer et samedi... L 11 30 
fabrique à cette saison. Ordres prompte- Lun et mer . h on 
ment exécutées et qualite garantie. Corr-s- Mar et ven . {1 5 
ponidance soiliciiee, Dauphin—M r et peu 
_ —_—_—_ __ __ ____ — pour le su 15 00 
Mer et aim, pour 
} à ] \ \ \ sud ne. -.… 17 20 
| \(l Il | [A | 4 | Jeudi, à Cewan...…....!.....ti3 30 
| | I Sam, à 1. NS 40 
Martina Wopegel 
a SS : |: 16 00 
Mar ein … …..t 8 
lTJans ]}° Es ST ou el L +: 10 4: nn 
en, pour Coswan…. : sé: 0 29 
—VI]\— Cowan—d ul: | . en. .… 19 50 
Samedi sn 22 30 
JL Ventre : 2 51 
Lies acs Lundi... .…… 6 
L y pesosis— Mar et ie. 18 15 
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Vendre 3 060 


HANNA, Surintendant. 


ARGENT A PRETER 


Mardi 
Vendre di | 
Dinanrhe | 


MANITOBA, 
ALRBERTA, 
ATIHADBANCA 


| 
| 
ne Dr | 
| 
[l 
l 


chaque 
chaque 
—SUR— 


chaque 


PROPRIÉLÉS FONCIÈRES, 

Trains . raccordement de 
Winnipeg les lundis et jeudis à! 
16 heures p. m. | 


BIELETS PROMISSOIRESX, 
CHATTELS MORTGAGES 
S'adres<er 


THIEO, 13ERTRAND, 
| Hôtel de Ville, S - Bonifac 


| 


Taux tres medérés pour Daw- |: 
“via Rail and Ocean 
Rail and River.” 


: rs CTI TATIS De N cars & | v 
veau les médecins, et seloneux ET AU PONT DE STE-ANNE. Pas de désagréments par les 
-  - ‘ 1 à ans d . > » 
elle avait la danse de Naint-Guv, Pres de lejriie trains du © PR 
sous sa pire for Elle pri e- | Billets à destination directe | 
ous sa pire forme. Elle pritle re puy auR ET RETOUR, SAN AER EAN Ç arke Bros & Hughes 
mede qu'on lui avait prescrit et .. — < ’ et Das prix. a D 
. ne PTS “ - iat e lé 
suivit les instructions de ie mé- OO EE cs M. Hughes & Fils 
Enfants. 10 e< * 
| de ‘cin pendant quelque temps, | Direc. de Funéraies Tel. 123 
DINER :—Dans la vie eglise et prepare Pour plus d'infcrmations, adressez-vous à : Vi Rite | . : en 
: ; | ss isa-vis l'ôtel de Ville 
par les Dame- le a paroisse, L . | i-\ ill 
ROBT. KE'“%R, Uuvert jour et nuit. W PEG 3 
squelette, et nous la comptames Voitures au pont. G rat du tre fi: 
perdue. Nurces entrefaites, je RETOUR A 6 h. PM. [1€-1-95 jno Winnipeg, Man. | 


protégés de madame de Noirmont, après resignerai à tout pour vous complaire, sauf 


UN STOCK INIMENSE 


De vêtements de dessous, chemises, cols, collets, cravates —les dr 
nières nouveautés de Paris, Londres et New-York. Un 
département d'habillements faits sur commande 
est attaché à l'établissement. 


SATISFACTION GARANTIE 


AORTHERN 
[PACIFIC RY. 


SAINMPEU MACHINE NOR. 


| ABLE HORAIRE. 
Nos. ?13 81 215, RUE MAIN, [= == _———— 
LIGNE PRINCIPALE 
WINNIPEG. : 
| Morris, Emerson, St Paul, Chicago, To 
| ronto, Montreal, Spokane, Tacoma, Vi 
Tontes sortes le: repar ions de M ichines, | bis nt re tidien) 100 p m 
Jobs le tous genres execules, grande Arrivée (quotidien) 1 50 pm. 
attetuion donnee aux machines des CO —— rouoiur 0 | 
Vvateurs el ouvrage fail jromptement, | EMBRANCHEMENT P« )RTAGE- 
| LA-PRATRIE. 
Aux Plus Bas Prix | Portage-la-Prairie et points intermédiaires 
| Départ fqnotidien ex, dimanche) 4.45 p.m, 
(quotidien ex. dimanche) 10,45 4.1, 


EMBRANCHEMENT 


Fabricants MORHRIS- 
Barrieres et 


| Arrivé: 
| 
| 


Morris, Roland, Miami, Baldur, Belmont, 
| Ü  Wawancsa, Brandon: aussi Kmbranche 
O ures e er | chement Rivière Souris, Belmont à Klygin 
| Départ, Lundi, Mercredi, Vendredi 10,83 à.m 
Bouilloires réparées el neltoyres. Ma- Arrisee Mardi, Jeuti, Samedi 1.56 p.m 
chineries pour la fabrication du beurre et les. FEI H. SWINFORD, 


lu fromage, une spæcialite. Aussi Moulins Aut Gén. des Pass, St. Paul, Aut Gén. Win. 
à vent et pompes, | = —— 
Satisiaction garantie et Fins Prix | 


al notre Motto. 
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